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Dans le présent numéro... 

ARTICLE DE FOND 

"Pour consorrimer ici ou pour 
emporter? " A en juger par les recettes 
des restaurants, les Canadiens ont, en 
1987, dépensé 13% de plus pour des 
mets à emporter... 

RUBRIQUES 

• Marchés 
Un nombre inégalé d'Allemands de 
l'Ouest ont choisi de passer leurs 
vacances au Canada, tout au long de 
1987... 
Les séjours-vacances estivals 
comportant 5 nuitées ou plus comptent 
pour près des deux tiers des dépenses 
engagées au titre des vacances... 

• Profil 
L'industrie canadienne du spectacle a, 
de par le Canada, diverti un public de 
plus de 11 millions de personnes...' 
Selon les Indicateurs de l'industrie, le 
golf gagne en popularité... 

• Régions 
Montréal a attiré près de 6 millions de 
Canadiens en 1986... 

• Faits démographiques 
Le nombre de couples sans enfant et de 
parents esseulés augmente plus 
rapidement que celui des familles avec 
enfants à la maison... 

• Un point de fait 
D'ici Tan 2006, on s'attend à ce que le 
taux de fréquentation des terrains de 
camping du parc national de Fundy 
augmente de 15%... 

• Tendances 
Au cours du premier trimestre de 1988. 
les tarifs applicables aux transports 
interurbains ont été plus bas qu'ils ne 
l'étaient il y a un an... 
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7987 - Année mémorable pour 

l'industrie de la restauration 
J O C E L Y N L A P I E R R E 

Le temps où les repas pris dans les 
restaurants marquaient nécessairement 
une occasion spéciale est depuis peu 
révolu. De nouvel les tendances 
démographiques, telles la conception 
tardive d'un premier enfant, le fait que 
deux personnes poursuivent une carrière 
au sein d'une même famille et les familles 
monoparentales, jumelées à un désir 
grandissant de voyager et de se la couler 
douce, font que la demande pour des 
services susceptibles de faire épargner 
temps et travail va croissante, ce qui inclut 
les repas préparés. 

Les restaurants, traiteurs et tavernes 
ont enregistré des ventes brutes de plus 
de 14 milliards de dollars en 1987, ce qui 
représente une augmentation réelle de 5% 
par rapport à 1986 (tableau 1). De 1982 à 
1987, cette dernière année aura été la 
meilleure pour l'industrie. 

Les mets pour emporter - Nouvelle 
tendance 
Après avoir connu une hausse modérée 
de 6% entre 1982 et 1986, les ventes de 
mets pour emporter ont fait un bond 

impressionnant de 13% par rapport à 
1986, ce qui représente le plus fort taux 
de croissance du chiffre de ventes en 
1987 au sein de cette industrie. Les 
traiteurs sont arrivés bon deuxième, leurs 
ventes ayant augmenté de 11%, après 
qu'elles aient eu fléchi de 3% au cours de 
la période 1982 à 1986. Les ventes des 
restaurants sans permis ont également 
été égales à la moyenne générale 
enregistrée pour cette industrie. 

Cependant, d'autres secteurs de 
l'industrie de la restauration n'ont pas 
performé aussi bien en 1987. Les 
restaurants avec permis ont enregistré la 
plus faible croissance du chiffre de ventes 
(3%) au sein de cette industrie en 1987. 

Hausse de la part du b u d g e t 
d'alimentation des familles consacrée 
aux dépenses dans les restaurants 
Selon les données de l'Enquête sur les 
dépenses des familles de 1986, les 
fami l les c a n a d i e n n e s p r é p a r e n t 
maintenant moins de repas qu'auparavant. 
En effet, ces dernières ont augmenté de 
13% leurs dépenses dans les restaurants 
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entre 1982 et 1986. Au cours de cette 
même période, toutefois, leurs factures 
d'épicerie n'ont pas changé, ce qui laisse 
supposer que l'industrie des services 
d'alimentation progresse.au détriment du 
secteur des ventes au détail/d'épicerie 
(tableau 2). 

En 1986, les familles canadiennes ont 
dépensé en moyenne près de 35,000 au 
titre de leur alimentation, soit 3% de plus 
qu'en 1982. Le quart de cette somme a 
été consacré à des repas pr is . au 
restaurant et à des mets pour emporter; 
contre 23% du budget de l'alimentation 
ainsi affecté en 1982. 

Cependant, les profils des dépenses en 
matière d'alimentation diffèrent selon que 
les consommateurs se trouvent chez eux 
ou passent plus d'une nuit à l'extérieur. De 
fait, lorsqu'elles se trouvaient chez elles ou 
à l'occasion d'un voyage sans nuitée, les 
familles canadiennes ont dépensé en 
moyenne $1,038 au titre des repas pris 
dans les restaurants en 1986, et plus de 
trois fois cette somme pour des aliments 
vendus au détail. 

Par ailleurs, lorsqu'elles effectuaient 
des voyages avec nuitée(s), elles ont en 
moyenne dépensé $205 par famille en 
1986, tandis que leurs dépenses au titre 
d'aliments vendus au détail étaient de $62 
par famille. Même si les dépenses des 
familles en matière d'aliments vendus au 
détail ont été d'environ trois fois inférieures 
à celles engagées au titre des repas pris 
dans des restaurants, les achats d'aliments 
vendus au détail à l'occasion de voyages 
avec nuitée(s) ont augmenté de 63% 
depuis 1982, comparativement à une 
hausse de 12% du chiffre des dépenses 
effectuées dans les restaurants. On peut 
donc en déduire que les marchés 
d'aliments vendus au détail s'approprient 
maintenant une part grandissante de 
chaque dollar dépensé à l'occasion des 
voyages. 

Les familles sans enfant sont celles 
qui dépensent le plus dans les 
restaurants 
Les dépenses'' des familles engagées au 
titre de repas dans des restaurants varient 
grandement selon la ta i l l e et la 
composition de celles-ci. Les grandes 
familles ont tendance à dépenser moins 

1 Les dépenses des familles dont il est fait état 
dans le présent article excluent toutes les 
dépenses remboursées au cours de l'année de 
référence. "^ 

Tableau 1 
Recettes des restaurants, de 1982 à 1987 

Variation 
réellei 

1982 1983 1984 1985 1986 1987 1982/86 1986/87 

en milliards de dollars de 1987 pourcentage 

Total 12.0 11.9 12.3 12.8 13.5 14.2 12 5 
Restaurants avec permis 5.4 5.3 5.4 5.7 6.1 6.3 13 3 
Restaurants sans permis 3.2 3.4 3.6 3.6 3.8 4.0 19 5 
Mets pour emporter 1.5 1.4 1.4 1.5 1.6 1.8 6 13 
Traiteurs 1.0 0.9 0.9 1.0 1.0 1.1 -3 11 
Tavernes 0.8 0.9 0.9 1.0 1.0 1.0 15 3 

1 Pourcentages calculés d'après des chiffres non arrondis. 
Source: Statistiques des restaurants, traiteurs et tavernes, n° 63-011 au catalogue. 

Tableau 2 
Dépenses des familles au titre de leur alimentation en 1982 et 1986 

1982 1986 
Variation 
réelle 

Caractéristiques familiales 

Nombre estimatif de familles ('000,000) 8.4 
Taille moyenne des familles 2.7 

Dépenses moyennes des familles 

Dans les environs et lors de voyages 
sans nuitée 4,630 
Restaurants, etc. 913 
Détail/épicerie 3,717 

Lors de voyages avec nuitée(s) 221 
Restaurants, etc. 183 
Détail/épicerie 38 

Total 4,851 
Restaurants, etc. 1,096 
Détail/épicerie 3,755 

en pourcentage 

8.9 5 
2.7 0 

en dollars de 1986 

4,715 2 
1,038 14 
3,677 -1 

267 21 
205 12 

62 63 
4,982 3 
1,243 13 
3,739 0 

Source: Enquête sur les dépenses des familles, 1982 et 1986. 

Tableau 3 
Dépenses dans les restaurants selon la taille et la composition de la 
famille, 1982 et 1986 

De deux à quatre personnes 

Une Total Adultes Au moins Cinq 
personne seule- un enfant personnes 

ment ou plus 

Caractéristiques de la famille - 1986 

Nombre estimatif de familles ('000,000) 2.1 5.6 
Taille moyenne de la famille 1.0 2.8 

Dépenses moyennes des familles - 1986 

Aliments achetés au restaurant 828 1,337 
Dans les environs ou lors de voyages 
sans nuitée 726 
Lors de voyages avec nuitée(s) 102 

Variation réelle en pourcentage - 1982/86 

Aliments achetés au restaurant 3 
Dans les environs ou lors de voyages 
sans nuitée 4 15 
Lors de voyages avec nuitée(s) -9 17 

3.4 
2.4 

Dollars 

1,404 

1,105 
232 

15 

1,138 
266 

Pourcentage 

17 

17 
20 

2.2 
3.5 

1,236 

1,057 
179 

1.2 
5.3 

1,523 

1,261 
262 

12 

13 
9 

19 

20 
13 

Source: Enquête sur les dépenses des familles, 1982 et 1986. 
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Tableau 4 
Consommation de repas au restaurant par famille en 1986, selon la 
province de résidence 

T.-N. î 

Nombre estimatif de familles 160,480 

Dépenses moyennes des familles 

Aliments achetés au restaurant 734 
Dans les environs ou lors de 
voyages sans nuitée 610 
Lors de voyages avec nuitée(s) 125 

Ont. 

Nombre estimatif de familles 3,197,060 

Dépenses moyennes des familles 

Aliments achetés au restaurant 1,403 
Dans les environs ou lors de 
voyages sans nuitée 1,169 
Lors de voyages avec nuitée(s) 234 

Source: Enquête sur les dépenses des familles 

-P.-É. 

46,500 

712 

609 
104 

Man. 

365,160 

1,194 

1,013 
181 

/986. 

N.-É. 

294,410 

Dollars 

846 

741 
105 

Sask. 

344,950 

Dollars 

1,010 

806 
204 

N.-B. 

220,420 

897 

725 
172 

Alb. 

809,530 

1,373 

1,112 
260 

Que. 

2,354,180 

1,141 

976 
164 

C.-B. 

1,056,670 

1,264 

1,035 
229 

Graphique 1 
Variation réelle des dépenses effectuées dans des restaurants, 
selon la province, 1982 et 1986 

Pourcentage 

30 — 

25 — 

20 — 

15 — 

10 — 

5 — 

Pourcentage 

— 30 

— 25 

— 20 

— 15 

— 10 

— 5 

Tolal T..N. Î..P.-É. N.-É. N.-B. Qc Ont. Man. Sask. Alb. C.-B. 

Source: Enquête sur les dépenses des familles, 1982 et 1986. 

par personne pour des repas au 
restaurant que les familles plus petites: 
plus la famille est grande, moins élevées 
sont susceptibles d'être les dépenses par 
personne. Et cette tendance reste la 
même, que ces personnes se trouvent 
chez elles ou en voyage avec nuitée(s). 

À titre d'exemple, les personnes seules 
ont déclaré avoir dépensé en moyenne 
$828 dans des restaurants en 1986, tandis 
que les familles de deux, trois ou quatre 
personnes ont pour leur part engagé en 
moyenne $478 par personne à ce titre 
(tableau 3). Pour ce qui est des familles 
comptant cinq personnes ou plus, chacun 
de ses membres a en moyenne dépensé 
$285. 

De plus, les dépenses de familles de 
taille égale ont été différentes, selon 
qu'elles comptaient ou non des enfants. 
Chez elles ou en voyage sans nuitée, les 
fam i l l es composées un iquemen t 
d'adultes, et comptant de deux à quatre 
personnes, ont dépensé en moyenne 
$1,138 pour des repas dans des 
restaurants en 1986, ce qui représente 
7% de plus que le montant engagé à ce 
titre par des familles de taille semblable 
comptant un enfant ou plus. En outre, 
ces familles composées d 'adul tes 
seulement ont déclaré avoir dépensé 33% 
de plus dans des restaurants lors de 
voyages avec nuitée(s). 

> Suite de la page 2 
Les dépenses au restaurant effectuées 

par ces familles composées uniquement 
d'adultes se sont également accrues plus 
rapidement depuis 1982, et plus particu­
lièrement celles engagées lors de voyages 
avec nuitée(s). En 1986, les familles 
composées d'adultes seulement, et 
comptant de 2 à 4 personnes, ont dépensé 
20% de plus pour des repas au restaurant 
qu'elles ne l'ont fait en 1982 lors de 
voyages avec nuitée(s), comparativement 
à une hausse de 9% pour les familles de 
taille égale avec au moins un enfant. 

Les Albertains: les plus grands con­
sommateurs de repas au restaurant en 
voyage 
La consommation de repas au restaurant 
varie d'une province à une autre. Il existe 
en effet des différences entre les provin­
ces quant à la somme d'argent consacrée 
par chaque famille résidante au titre des 
repas au restaurant. Et les écarts sont 
importants. 

En 1986, des résidants de l'Ontario ont 
déclaré avoir dépensé $1,403 par famille 
au titre des repas au restaurant, ce qui 
constitue la moyenne la plus élevée de 
toutes les provinces (tableau 4). Au cours 
de la même année, les familles de l'île-
du-Prince-Édouard n'ont dépensé que 
$712, soit la moitié des dépenses des 
familles de l'Ontario. Tandis qu'elles 
étaient en moyenne inférieures à $900 par 
famille à Terre-Neuve, au Nouveau-
Brunswick et en Nouvelle-Ecosse, les 
dépenses engagées par les familles au 
titre des repas au restaurant ont été de 
$1,010 à $1,373 par famille dans la 
province de Québec, les Prairies et la 
Colombie-Britannique. 

En ce qui a trait aux dépenses enga­
gées au titre des repas au restaurant 
pendant des voyages avec nuitée(s), les 
Albertains viennent au premier rang au 
Canada. De fait, les familles albertaines 
ont dépensé en moyenne $260 à ce titre 
en 1986, comparativement à $234 dans_ le 
cas des fanriilles ontariennes. C'est à l'île-
du-Prince-Édouard que les dépenses 
effectuées dans des restaurants lors de 
voyages avec nuitée(s) ont été les plus 
basses, s'établissant à $104 par famille. 

Les fami l les de l ' î le -du-Pr ince-
Édouard ont enregistré la plus forte hausse 
en ce qui a trait à la somme d'argent 
dépensée annuel lement dans des 
restaurants au cours de la période 1982-
86 (graphique 1). En 1986, les habitants 
de l'île-du-Prince-Édouard ont déclaré 
avoir dépensé 27% de plus qu'en 1982 
pour des repas dans des restaurants. Au 
cours de cette période, seules trois 
p r o v i n c e s ont e n r e g i s t r é d e s 
augmentations de moins de 8%, y compris 
Terre-Neuve, où les achats effectués 
dans des restaurants par famille sont 
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• Les personnes seules ont dépensé en moyenne $828 dans les 
restaurants en 1986... 

• Les établissements avec service à la table ont encaissé 83% des 
sommes dépensées par les voyageurs dans des restaurants... 

Tableau 5 
Répartition des dollars consacrés par les familles au titre des restaurants 
selon le type d'établissement et le type de repas, 1986 

Type de restaurant 
Tous les types 
Restaurant avec service à la table 
Service à l'intérieur ou au volant 
Mets pour emporter ou livrés 
Cafétéria ou autre 

Désignation du repas 
Tous les types 
Petits déjeuners 
Déjeuners 
Dîners 
Goûters 

Dans les environs ou lors 
de voyages sans nuitée 

100 
52 
12 
15 
21 

100 
5 

34 
49 
12 

Voyages avec 
nuitée(s) 

Pourcentage 

100 
83 

8 
3 
5 

100 
11 
24 
58 
6 

Source: Enquête sur les dépenses des familles, 1986 
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demeurés au même point entre 1982 et 
1986. 

Les familles préfèrent les restaurants 
offrant le service à la table lors de 
voyages avec nuitée(s) 
Même si l'industrie de la restauration 
compte divers types de restaurants, 
chacun offrant une gammé unique de 
mets et de services propres à attirer et à 
satisfaire des segments spécifiques de la 
population, la majorité des familles 
canadiennes continuent de préférer les 
restaurants qui offrent le service à la 
table, et plus particulièrement lorsqu'elles 
voyagent. En 1986, les établissements 
avec service à la table ont encaissé 83% 
des sommes dépensées par les familles 
au titre des repas pris au restaurant lors 
de voyages avec nuitée(s). 

Les habitudes face aux divers types 
de restaurants ont tendance à être plus 
diversifiées lorsqu'il s'agit de manger au 
restaurant dans les environs ou lors de 
voyages sans nuitée. En 1986, 52% de 
tous les aliments consommés dans des 
restaurants des environs ou lors de 
voyages sans nuitée ont été servis dans 
des établissements offrant le service à la 
table, 27% dans des restaurants servant 
des repas-minute et le reste dans des 
cafétérias. 

Les familles engagent les dépenses 
les plus élevées au dîner 
Que ce soit au cours de voyages dans 
les environs ou sans nuitée, les familles 
canadiennes dépensent plus pour le 

dîner que pour tout autre repas. En 1986, 
les dîners pris lors de voyages avec 
nuitée(s) d'une part, et à l'occasion de 
voyages dans les environs ou sans nuitée 
d'autre part, ont compté respectivement 
pour 58% et 49% de toutes les dépenses 
engagées au titre des repas au restau­
rant Cependant, les familles canadiennes 
dépensent 24% de leur dollar-restaurant 
à l'occasion de déjeuners dans le cadre 
de voyages avec nuitée(s), soit 10% de 
moins de ce qu 'e l les dépensent 
lorsqu'elles sont chez elles ou en 
voyages sans nuitée (tableau 5). 

La consommation de repas dans les 
restaurants meuble une part croissante 
des activités de tous les jours. En effet, 
cette activité vient presque en tête de 
liste des choses à faire lorsqu'on se 
trouve chez soi ou en voyage. Si l'ap­
pétit des Canadiens pour la nourriture 
servie au restaurant ne cesse de grandir, 
l'avenir de l'industrie de la restauration 
s'annonce des plus prometteurs. 

Sources de données: 
Enquête sur les dépenses des familles, 1982 et 
1986, no 62-555 au catalogue et totalisations 
spéciales; Enquête sur les dépenses alimentaires 
en 1986, totalisations spéciales; Statistiques des 
restaurants, traiteurs et tavernes, no 63-011 au 
catalogue; Prix à la consommation et indices des 
prix, no 62-010 au catalogue. 

Jocelyn Lapierre occupe un poste 
d'analyste principal au sein de la Section 
des voyages, du tourisme et des loisirs 
de la Division de l'éducation, de la 
culture et du tourisme. 
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Nous avons changé... 
Le. présent volume marque l'adoption du 
nouveau mode de présentation d'Info-
Voyages. Afin de vous être plus utile, 
cette publication trimestrielle renferme 
maintenant un éventail de sujets d'intérêt 
plus complet. 

Au nombre des thèmes qui seront 
abordés figurent les tendances 
régionales dans le domaine du tourisme, 
révolution des marchés touristiques et 
les conséquences des changements 
économiques et démographiques au 
plan du tourisme. Les lecteurs se 
familiariseront avec la façon dont on se 
sert des statistiques relatives au 
tourisme dans les secteurs privé et 
public à des fins d'élaboration de 
programmes, d'établissement de 
stratégies de commercialisation et de 
formulation de lignes directrices. 

INFO-VOYAGES fait maintenant partie 
de TOURISCOPE, un regroupement de 
publications traitant du tourisme. Dans 
chaque numéro, vous trouverez un 
compte rendu des publications et des 
données récentes de Statistique Canada 
liées au tourisme. 

Éditeur: L. l^cDougall 613-951-9169 

Les photos sont une courtoisie de 
l'Expansion industrielle régionale. 

Publication autorisée par le ministre des 
Approvisionnements et Services Canada 

Reproduction ou citation autorisée sous 
réserve d'indication de la source: Statistique 
Canada 

* Ministre des Approvisionnements et Services 
Canada 1988 

Le lecteur peut reproduire sans autorisation 
des extraits de cette publication à des fins 
d'utilisation personnelle à condition 
d'indiquer la source en entier. Toutefois, la 
reproduction de cette publication en tout ou 
en partie à des fins commerciales ou de 
redistribution nécessite l'obtention au 
préalable d'une autorisation écrite des 
Services d'édition, Agent de droit d'auteur, 
Centre d'édition du gouvernement du 
Canada, Ottawa, Canada K1A0S9 
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L/n nombre inégalé 
d'Allemands de l'Ouest 

visitent le Canada 
John Pachereva 

L'Allemagne de l'Ouest compte le plus grand 
nombre de globe-trotters du monde. Nul autre 
peuple ne consacre autant d'argent aux voyages 
ni ne passe autant de nuits à l'étranger. 

Pour le Canada, l'Allemagne de l'Ouest 
représente le troisième plus important marché 
outre-mer, après la Grande-Bretagne et le 
Japon. Elle occupait, jusqu'en 1986, la deuxième 
place, mais elle en a été délogée à la suite d'un 
afflux rapide de voyageurs japonais tout au long 
de 1987. 

En 1987, près de 300,000 Allemands de 
l'Ouest ont visité le Canada - soit le plus grand 
nombre de visiteurs jamais enregistré en 
provenance de ce pays. Par rapport à 1980, ce 
chiffre représente un taux de croissance de 26%. 
Même si une grand part des personnes qui 
constituent ce marché ont tendance à séjourner 
en moyenne deux semaines au Canada, on a 
constaté qu'un nombre accru d'Allemands de 
l'Ouest y effectuaient une visite secondaire d'un 
jour depuis les États-Unis: 59,000 en 1987 
comparativement à 48,000 en 1980 (graphique 
2). 

Les conditions économiques changeantes qui 
ont marqué les années quatre-vingt ont eu une 
incidence sur les voyages à l'étranger effectués 
par les Allemands. Au cours de la récession qui 
a eu lieu en 1981-1982, le nombre d'Allemands 
de l'Ouest à avoir visité le Canada a régressé de 
9%. Il s'agissait là d'une première baisse 
enregistrée en 16 ans, et la situation des 
voyageurs en provenance de l'Allemagne de 
l'Ouest ne s'est pas rétablie avant 1986. 

Une grand part de l'augmentation récente du 
trafic est attribuable à la prospérité économique 
de l'Allemagne de l'Ouest, qui s'est traduite par 
une hausse rapide de la valeur du mark allemand 
partout au monde. Au cours des années 
quatre-vingt, cette unité monétaire a connu des 
hauts et des bas. En 1984, les voyageurs 
allemands échangeaient leur devise contre 0.46 
dollar canadien, soit le plus faible taux de change 
enregistré au cours de la décennie (graphique 3). 
En 1986, le mark s'était hissé à 0.64, pour 
ensuite bondir à 0.74 en 1987. C'est sans nul 
doute à la faveur des taux de change avantageux 
que les Allemands de l'Ouest ont dépensé en 
moyenne $571 par voyage (billets d'avion non 
compris) - soit le montant le plus élevé pour tous 
les voyageurs européens. 

Un nombre croissant d'Allemands de l'Ouest 
se rendent au Canada pour visiter parents ou 
amis. Près de 42% d'entre eux ont affirmé que 
leur voyage était en grande partie effectué à cette 
fin en 1987, comparativement à 38% en 1980. 
Par ailleurs, le marché des voyages d'agrément 
s'est rétréci légèrement par rapport aux chiffres 
enregistrés en 1980. Celui des voyages 
d'affaires, qui comptent pour la plus petite part du 
trafic ouest-allemand, a progressé de 26%. 

L'Ontario attire au Canada le plus fort volume 
de voyageurs en provenance de l'Allemagne de 
l'Ouest (39%). Les Allemands optent fréquem­
ment pour la Colombie-Britannique en tant que 
destination (25%). 

La visite de parcs nationaux et de régions 
sauvages sont des attraits importants aux yeux 
des touristes allemands, à en juger par les 
résultats d'une étude de marché conduite par 
Tourisme Canada. Cette étude révèle également 
que les attractions principales des allemands en 
vacance au Canada sont l'observation de la 
faune dans un cadre naturel, la pêche et la 
chasse ainsi que les magnifiques paysages. 

D'autre part, l'image qu'ils se font du Canada 
ne correspond pas à celle d'un pays aux 
villes animées et historiques, où coexistent de 

multiples cultures. Une commercialisation plus 
intense axée sur la diversité culturelle du Canada 
et les centres d'intérêt de ses secteurs urbains 
pourrait conduire à un nouvel accroissement du 
marché des voyages d'agrément effectués par 
les Allemands. 

Des signes avant-coureurs indiquent que 
cette tendance se poursuit cette année. Des 
estimations préliminaires visant les cinq premiers 
mois de 1988 montrent qu'environ 20% plus 
d'Allemands ont visité le Canada, com­
parativement à la période correspondante de 
1987. Il sera intéressant de sun/eiller révolution 
des marchés allemands et japonais pendant le 
reste de cette année. 

Sources de données: 
Touriscope: Voyages internationaux, 1986, 
no 66-201 au catalogue; totalisations spéciales. 
Les marchés du voyage d'agrément en Amérique 
du nord: Allemagne de l'Ouest; Tourisme 
Canada, 1987. 

John Pachereva est un chercheur rattaché à 
la Section des voyages internationaux de la 
Division de l'éducation, de la culture et du 
tourisme. 

Graphique 2 
Allemands de l'Ouest ayant visité le Canada, 1980-1987 
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Source: Touriscope: 1986, Voyages internationaux, nO 66-201 au catalogue. 

Graphique 3 
Mark allemand en dollars canadiens, 1980-1987 
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Source: Revue de la Banque du Canada. 
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Voyages-vacances 
estivals 

Laurie McDougall 

L'été, un temps pour rêver, pour flâner, pour 
se laisser aller... et pour bien des Canadiens le 
temps des grandes vacances par excellence. Au 
cours de l'été 1986 (de juin à septembre), les 
Canadiens ont effectué 7 millions de voyages-
vacances' et ont passé à l'extérieur un total de 
77 millions de nuits (tableau 6). Les voyageurs 
ont entrepris 14% de plus de voyages-vacances 
qu'ils ne l'ont fait en 1984, la Colombie-
Britannique étant la province ayant le plus 
bénéficié de cette hausse qui a coïncidé avec 
l'Expo 86. 

Près des deux tiers des dépenses effectuées f 
et des nuits passées à l'extérieur sont imputables^ 
au segment des vacances, qui ne représente 
toutefois qu'un quart de tous les voyages avec 
nuitée(s) effectués en été^. 

Les vacances passées dans une autre 
province ont caractérisé près de la moitié.de ces 
voyageurs (44%). Même si les vacanciers de 
l'été conduisent en grande partie, ils sont 
cependant plus enclins à se déplacer en avion 
que les autres voyageurs canadiens. Près de la 
moitié de leurs congés ont duré deux semaines 
ou plus. ;_ , 

Se sentir partout comme chez sol ' 
Les Canadiens qui voyagent pendant leurs 
vacances séjournent le plus souvent chez des 
amis ou des parents - 4 nuitées sur 10. Le 
camping et le chalet sont également populaires 
auprès des vacanciers estivals. Par ailleurs, 12% 
des nuits à l'extérieur ont été passées dans des 
motels ou des hôtels (tableau 7). 

En 1986, les voyageurs qui ont séjourné dans 
un hôtel ou un motel pendant leurs vacances ont 
eu recours à d'autres modes d'hébergement pour 
passer la moitié de leurs nuits (graphique 4). La 
plupart ont déclaré avoir séjourné chez des amis 
ou des parents en plus d'avoir passé des nuits à 
l'hôtel ou au motel. Étant donné que les 
vacanciers qui se tournent vers les hôtels et les 
motels ont tendance à parcourir de plus grandes 
distances, ils sont probablement plus enclins à en 
profiter pour faire un voyage secondaire ailleurs 
dans le cadre d'une visite chez des amis ou des 
parents. Près de 8 déplacements sur 10 ont été 
effectués à des distances de plus de 400 milles 
du lieu de résidence du voyageur en 1986. 

Comme on peut s'y attendre, ceux qui optent 
pour le chalet constituent le segment des 
vacanciers qui sont les moins susceptibles d'avoir 
recours à d'autres modes d'hébergement. Les 

Tableau 6 
Voyages intérieurs effectués au cours des mois d'été, 1986 

Total 

Voyages-personnes 28.7 
Nuitées-personnes 122.9 
Dépenses $3,300.0 

Source: Enquête sur les voyages des Canadiens 

Voyages-
Escapades vacances'' 
(1 à 4 nuitées) (5 nuitées ou 

000,000's 

21.7 7.0 
45.9 77.0 

$1,300.0 $2,000.0 

totalisations spéciales. 

% du 
total 

+ ) 

% 

24 
63 
61 

Tableau 7 
Modes d'hébergement utilisés pendant les vacances d'été, 1986 

• 

Total 
Amis ou parents 
Chalet privé 
Camping 
Motel 
Hôtel 
Chalet loué 
Autres 

Nuitées 

000,000's 

77.0 
33.1 
14.8 
14.3 
5.4 
4.0 
2.6 
2.8 

Répartition 

% 

100 
43 
19 
19 
7 
5 
3 
4 

Source: Enquête sur les voyages des Canadiens, totalisations spéciales. 

Graphique 4 
Répartition des nuitées des vacanciers, 1986 
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Source: Touriscope: 1986, Voyages internationaux, nO 66-201 au catalogue. 

campeurs et les voyageurs séjournant chez des 
amis ou des parents n'ont passé ailleurs qu'une 
petite partie de leurs nuits de vacances. 

"^ On entend par voyages-vacances estivals 
des déplacements comportant 5 nuitées ou 
plus effectués à des fins d'agrément ou dans 
le but de visiter parents ou amis, et prenant fin 

. en juin',' juillet, août ou septembre. 
2 Y compris les voyages avec nuitée(s) 

effectués à des fins d'agrément ou encore 
dans le but de visiter parents ou amis. 

Sources de données: 
Enquête sur les voyages 
totalisations spéciales. 

des Canadiens, 

Laurie McDougall est une analyste principale 
rattachée à la Section des voyages, du 
tourisme et des loisirs de la Division de 
l'éducation, de la culture et du tourisme-
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Tourisme et arts 
d'interprétation 

Mary Cromie 

Le rideau se lève. Il peut s'agir d'un concert 
donné par l'orchestre symphonique d'Edmonton, 
d'une pièce de Bernard Shaw à Niagara-on-
the-Lake ou de tout autre événement culturel, 
peu importe, les touristes sont là pour y assister. 
L'importance de la relation qui existe entre les 
arts et le tourisme est de plus en plus notoire. La 
première conférence jamais tenue sur le 
Tourisme, la Culture et le Multiculturalisme, et 
dont Montréal a été l'hôte plus tôt cette année, 
est là pour en témoigner. 

L'Industrie des arts d'interprétation 
Près de 300 compagnies de théâtre, de danse, 
de musique et d'opéra' ont diverti, de par le 
Canada, un public de plus de 11 millions de 
personnes en 1986. Le nombre dé spectateurs a 
fluctué au cours des années visées par 
l'enquête^, quoique en général, il ait progressé de 
7% entre 1982 et 1986. Au cours de cette 
même période, le nombre de représentations 
offertes s'est accru de 12%3. En 1986 
seulement, près de 36,000 représentations ont 
été données par des compagnies des arts 
d'interprétation (tableau 8). 

Les compagnies de théâtre ont de loin 
surpassé les autres disciplines, tant pour ce qui 
est du nombre de représentations qu'elles ont 
données que du nombre de spectateurs qui y ont 
assisté. Au même moment, toutefois, le nombre 
moyen de spectateurs par représentation a été 
sensiblement plus bas pour cette discipline que 
pour les autres. 

Le nombre de spectateurs enregistrés 
constitue le reflet de l'apport de chaque région au 
titre du nombre de représentations qui y sont 
données. Cependant, deux provinces font 
dist inctement except ion à cet é t ro i t 
rapprochement. L'Ontario offre 31 pour cent de 
tous les spectacles, mais attire 37 pour cent des 
spectateurs du pays. Par contre, la Colombie-
Britannique qui a déclaré avoir donné 23 pour 
cent des spectacles n'a réuni que 16 pour cent 
du nombre total des spectateurs. Ce- profil 
régional est en partie attribuable aux échanges de 
diverses disciplines entre les provinces. En sa 
qualité d'hôte de deux grands festivals du théâtre 
- Shaw et Stratford - l'Ontario se distingue en 
ce qu'elle est en mesure d'attirer un nombre 
important de spectateurs à un programme théâtral 
élaboré. 

En outre, les touristes const i tuent 
probablement la principale clientèle de ces deux 
théâtres. Dans la plupart des cas, cependant, il 

Tableau 8 
Industrie des arts d'interprétation 

Compagnies 

Nombre de représentations ('000) 

Nombre de spectateurs ('000,000) 
Nombre moyen par 
représentation * 

1986 
Total 

298 

36.0 

11.4 

332 

(*) Ces chiffres n'englobent que les troupes 
spectateurs accueillis aussi bien que sur 

Théâtre 

180 

30.6 

6.9 

237 

Musique 

64 

2.5 

2.4 

1,009 

Danse 

42 

2.2 

1.5 

740 

Opéra 

12 

.6 

.6 

848 

ayant fait état de données sur le nombre de 
celui des spectacles présentés. 

est difficile d'évaluer le nombre de touristes qui 
assistent à une représentation donnée, puis que 
la composition de l'auditoire varie selon le type 
de représentation, le lieu où elle est donnée et 
même la saison au cours de laquelle elle a lieu. 

Les ventes de billets peuvent, dans une 
certaine mesure, refléter le taux de participation 
des touristes. Les personnes qui achètent un 
abonnement sont moins susceptibles de venir de 
l'extérieur, tandis que celles qui se procurent des 
billets à l'unité peuvent fort bien comprendre un 
plus grand nombre de touristes. Les ventes de 
billets varient en fonction du type de 
représentations. Par exemple, les compagnies de 
théâtre et de danse vendent en majeure partie 
des billets à l'unité plutôt que des abonnements 
(soit en moyenne 70 billets à l'unité pour 30 
abonnements), tandis que les compagnies de 
musique et d'opéra affichent un profil inverse (35 
billets à l'unité pour 65 abonnements). 

Les touristes sont donc plus susceptibles 
d'assister à une pièce de théâtre qu'à toute autre 
événement culturel, tandis que les représenta­
tions musicales et l'opéra seraient moins sujettes 

à compter un aussi grand nombre de touristes au 
nombre de leurs spectateurs. Les compagnies 
de théâtre ontariennes affichent un partage plus 
marqué de leurs ventes de billets : 78% de billets 
vendus à l'unité pour 22% d'abonnements, tandis 
que rî.-P.-É. est l'hôte du festival de théâtre 
de Charlottetown pour lequel aucun abonnement 
n'est vendu. 

'' Données tirées de l'enquête annuelle de 
Statistique Canada sur les arts d'interprétation 
(compagnies à but non lucratif). En 1986, 
298 compagnies d'art ont été au nombre des 
répondants. 

2 Un dossier des compagnies actives des 
années 1981 à 1986 a été utilisé pour 
calculer toutes les variations en pourcentage. 

3 II n'est pas tenu compte, dans les hausses de 
pourcentage, de la couverture de nouvelles 
troupes par l'enquête au cours de ces cinq 
années. 
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Les voyageurs avides d'activités 
culturelles 
Des rapprochements entre le tourisme et les arts 
d'interprétation peuvent être établis à la lumière 
des résultats de l'Enquête sur les voyages des 
Canadiens. En 1986, les Canadiens ont déclaré 
qu'environ 4.3 millions de leurs voyages intérieurs 
étaient associés à un événement culturel 
quelconque''. Huit voyages sur 10 (3.4 millions) 
comportaient au moins une nuitée. 

La majorité des voyageurs ont déclaré se 
rendre à un événement culturel en été, surtout au 
mois de juillet. La plupart de ces voyageurs ont 
séjourné chez des amis ou des parents - 56% 
des voyages avec nuitée(s) en 1986. Les hôtels 
et les motels ont servi de mode d'hébergement 
dans le cadre de 20% des voyages reliés à des 
activités culturelles, tandis que, fait surprenant, la 
tente et le chalet ont été utilisés dans une 
proportion de 17%. 

Un plus grand nombre de femmes que 
d'hommes ont assisté à un événement culturel au 
cours d'un voyage - dans un rapport de 55% à 
45%. Plus de 40% sont des diplômés de 
collèges ou d'universités, tandis que 30% 
occupent des professions libérales. Leurs 
revenus sont légèrement plus élevés que la 
moyenne, 11 % déclarant que leur ménage 
dispose d'un revenu de $70,000 et plus, 
comparativement à 8% pour tous les voyageurs. 

L'industrie du tourisme met davantage 
l'accent sur la diversité culturelle du Canada. Le 
rôle éventuel que peut jouer l'industrie des arts 
d'interprétation en attirant des touristes en 
provenance tant du Canada que de l'étranger est 
prédominant. 

^ En 1984 et 1986, on a demandé aux 
personnes répondant à l'Enquête sur les 
voyages des Canadiens s'il leur arrivait 
d'assister à des événements culturels (pièces 
de théâtre sur scène ou concerts) lorsqu'elles 
se trouvaient en voyage à plus de 80 km de 
leur domicile. 

Sources de données: 
Enquête sur les arts d'interprétation, totalisations 
spéciales; Enquête sur les voyages des 
Canadiens, totalisations spéciales. 

IVIary Cromie est une analyste principale 
rattachée au Programme de la statistique 
culturelle de la Division de l'éducation, de ta 
culture et du tourisme. 
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Attention! - Le golf 
poursuit son élan 

ascendant... 
Laurie f\/lcDougall 

Par un bel après-midi d'été ou d'automne 
ensoleillé, les Canadiens affluent sur les terrains 
de golf. Les résultats de diverses enquêtes 
indiquent que le golf gagne en popularité, 
tendance qui pourrait bien intéresser l'industrie 
du tourisme. 

La dernière enquête nationale sur les loisirs 
(1981) a révélé qu'il s'est trouvé 2 millions de 
Canadiens sur les terrains de golf au moins à 
une occasion au cours de l'année. Par rapport 
aux résultats d'une enquête antérieure sur les 
loisirs (1976), le nombre des golfeurs dénombrés 
a progressé de 32%. Les résultats de l'enquête 
de 1981 indiquent que la majorité des golfeurs 
étaient âgés de moins de 40 ans; cependant, les 
golfeurs plus âgés (de 50 ans et plus) avaient 
tendance à être des adeptes plus assidus de ce 
sport. Ils ont en effet déclaré s'y adonner au 
moins deux fois par semaine. 

L'augmentation du nombre de terrains de golf 
de 1983 à 1985 témoigne de la popularité 
grandissante de ce sport. Entre 1983 et 1985, le 
nombre de terrains de golf s'est hissé de 656 

à 864, selon les résultats de l'Enquête sur les 
industries de services sélectionnées. Les 
recettes de plus de la moitié de ces terrains de 
golf ont été inférieures à $250,000 chacun, pour 
un total de $60 millions en 1985. Les terrains 
de golf dont les recettes ont été supérieures à 
$250,000 ont affiché des recettes de près de 
$350 millions. 

En 1986, les résultats de l'Enquête sur les 
dépenses des familles ont révélé que 7.4% des 
ménages avaient effectué des dépenses en vue 
de l'acquisition d 'équipement de golf 
comparativement à 6.5% en 1982. Ces mêmes 
ménages ont déboursé en moyenne $162 à ce 
titre en 1986. Environ 3.8% des ménages ont 
versé $474 pour devenir membre d'un club de 
golf en 1986, par rapport à 3.3% seulement en 
1982. 

Coïncide avec ces hausses un nombre accru 
d'importations d'équipement de golf. En 1987, 
le Canada a importé 1.9 million de douzaines de 
balles de golf, soit 17% de plus que l'année 
précédente et 4 fois plus qu'en 1980. Environ 
482,000 bâtons de golf ont été importés en 
1987, comparativement à 195,000 seulement 
en 1980. 

Étant donné que les gens prennent 
maintenant leur retraite à un âge moins avancé, 
que plus de femmes optent pour ce sport, que 
les groupes professionnels susceptibles de s'y 
adonner comptent de plus en plus de membres 
et que la population vieillit, le golf pourrait bien 
devenir l'un des loisirs dont la montée en 
popularité serait la plus rapide. 

Sources de données: 
Statistiques de la culture, Activités récréatives, 
1976; Condition physique et mode de vie 
Canada, Enquête condition physique Canada, 
1981; Enquête sur les industries de services 
sélectionnées, 1983-1985, no 63-231 au 
catalogue; Importations par marchandises, 
no 65-007 au catalogue; Division du 
commerce international, totalisations spéciales. 
Enquête sur les dépenses des familles, 1982 et 
1986, no 62-555 au catalogue. 
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Pleins feux sur Montréal 

Cafés, artisanat, bistros, cuisine française, 
joutiques, histoire et culture - ce ne sont là que 
)uelques-unes des raisons qui poussent les 
curistes à visiter Montréal chaque année. En 
1986, les Canadiens ont choisi Montréal comme 
lestination de 5.8 millions de voyages, contre 4.6 
pillions en 1984. Le nombre de voyages avec 
)uitée(s) est passé de 3.1 millions en 1984 à un 
otal de 3.8 millions en 1986. 

4on-0uébécois se rendant à Montréal 
.es Canadiens de l'extérieur de la province de 
3uébec ont effectué environ 1.4 million de 
royages avec nuitée(s) à Montréal en 1986. 
Des voyageurs ont été à l'origine de plus du tiers 
Ju marché intérieur ayant Montréal comme 
jestination. 

Les Ontariens ont été les auteurs de 88% 
1.3 million) des voyages avec nuitée(s) effectués 
)ar non-résidants en 1986. Ceux qui ont visité 
VIontréal étaient fort probablement des résidants 
je Toronto ou d'Ottawa du fait qu'ils comptent 
•espectivement pour 48% et 4 1 % des personnes 
3n provenance de l'Ontario. 

Les résidants des provinces autres que le 
3uébec ont déclaré le plus souvent se rendre à 
yiontréal par affaires. En 1986, 4 voyages sur 
10 étaient reliés à des activités commerciales. 
_es non-résidants vont également à Montréal 
Dour y visiter des amis ou des parents (33%), 
:andis que certains y viennent pour fins de 
/acances (22%). Les gens en visite à Montréal 
jnt tendance à séjourner chez leurs amis ou des 
aarents (63%) ou encore à l'hôtel (27%). 

Visiteurs internationaux 
Les visiteurs en provenance des États-Unis ou 
j'outre-mer constituent également un important 
marché touristique pour Montréal. Ouoique les 
jouanes ne puissent fournir aucunes données 
quant au lieu de destination des visiteurs une fois 
e poste franchi, elles sont toutefois en mesure de 
fournir certaines indications quant au degré de 
fréquentation touristique aux abords de Montréal. 

Les aéroports de Dorval et de Mirabel, les 
postes frontaliers de Lacolle et de Philipsburg et 
le port de Montréal constituent probablement les 
plus importants points de douane pour les 
i/oyageurs qui se rendront éventuellement à 
Montréal. Les visiteurs qui franchissent les 
postes frontaliers ontariens situés à proximité du ' 
Québec peuvent également se diriger vers 
Montréal. 

Le poste frontalier de Lacolle, qui est situé en 
bordure de l'État de New York, a accueilli le plus 
grand nombre de visiteurs au Ouébec, soit 

905,000 en 1987, ce qui représente une hausse 
par rapport à l'année précédente. L'aéroport de 
Dorval a constitué le deuxième plus important 
point de douane québécois, suivi de près par 
Philipsburg qui est situé en bordure de la 
frontière du Vermont. 

Plus de 2 millions d'Américains et de visiteurs 
d'outre-mer ont franchi ces cinq postes de 
douane en 1987, ce qui représenté une hausse 
par rapport à 1986 (tableau 9). La plupart des 

visiteurs ont passé au moins une nuit dans la 
province (76%). Les excursionnistes ou 
visiteurs se trouvant au Canada pour la journée 
seulement étaient le plus susceptibles d'être 
passés par l'un des deux postes frontaliers. 

Sources de données: 
Enquête sur les voyages internationaux, 
totalisations spéciales; Enquête sur les voyages 
des Canadiens, totalisations spéciales. 

Tableau 9 
Nombre de visiteurs internationaux selon le poste de douane, 

1987 

Total 
Postes frontaliers 

Lacolle 
Philipsburg 

Aéroports 
Dorval 
Mirabel 

Total 

1,799.2 

852.1 
453.4 

471.5 
,22.2 

Américains 
Séjour avec nuitée(s) 

1,282.4 

509.4 
282.5 

468.5 
22.0 

1987 
Résidants d'outre 

Total 

OOO's 
402.9 

53.1 
13.5 

77.2 
259.1 

Séjour avec 
•mer 
nuitée(s) 

62.0 

49.9 
12.1 

n.a. 
n.a. 

Source: Enquête sur les voyages internationaux totalisations spéciales. 
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Evolution de la famille 

Adaptation d'après le Quot id ien de 
Statistique Canada 

La composition de la famille type a subi de 
nombreux changements au cours des quelques 
dernières années. Selon les résultats du 
recensement de 1986, le nombre de familles 
canadiennes est passé de 6.3 millions en 1981 à 
6.7 millions, soit une hausse de 6%. 

Même s'il existe maintenant un plus grand 
nombre de familles que par les années 
précédentes, leur taux de croissance accuse un 
ralentissement par rapport au 10% enregistré 
entre 1976 et 1981. Ce dernier est attribuable 
au fait que les gens se marient maintenant à un 
âge plus avancé, de même qu'au vieillissement 
de la population. 

Ces familles ont vu leur taille rétrécir, de 3.9 
personnes en 1961 à 3.1 personnes en 1986. 
Des taux inférieurs de fécondité, de même qu'un 
accroissement du nombre de famil les 
monoparentales renforcent cette tendance. 
Même si les familles monoparentales 
représentent 13% seulement de toutes les 
familles, ce segment de la population s'est accru 
de 20% par rapport à 1981. 

Le nombre de couples sans enfant et de 
parents esseulés augmente également. En 
1986, ces familles représentaient près du tiers 
de toutes les familles; Leur accroissement a été 
de 9% par rapport à 1981, et leur rythme de 
croissance est nettement plus accéléré que celui 
des familles avec enfants à la maison. 

Environ 1.5 million de familles ont des enfants 
âgés de moins de six ans, ce qui représente 
22% de toutes les familles du Canada. 

En dépit d'un taux de croissance ralenti, la 
famille "traditionnelle" constituée d'un époux, 
d'une épouse et d'un ou de plusieurs enfants 
comptait pour 70% (4.5 millions) de toutes les 
familles. 

Sources de données: 
Les données résumées aux présentes ne 
constituent qu'un exemple des renseignements 
tirés du Recensement de la population de 1986. 
Une gamme étendue de produits et services 
découlant du Recensement de 1986, y compris 
des produits de référence, des tableaux et des 
cartes géographiques sont maintenant offerts. 
Pour obtenir de plus amples renseignements à 
ce sujet, communiquer avec le centre de 
référence régional de Statistique Canada de 
votre localité. 

Tableau 10 
Certaines caractéristiques des familles, 

Familles dans les ménages privés 
Familles époux-épouse 

Sans enfant à la maison 
Avec enfants à la maison 
Avec enfants de moins de 6 ans 

Familles monoparentales 
Avec enfants de moins de 6 ans 

Nombre moyen d'enfants par famille 

* Les données de 1976 sont fondées sur un 

1986 

1976' 

5.7 
5.2 
1.7 
3.4 
1.3 
.6 
.1 

1.5 

1981 

000,000's 

6.3 
5.6 
2.0 
3.6 
1.4 
.7 
.1 

1.4 

échantillon formé du tiers de la population. 

1986 

6.7 
5.9 
2.2 
3.7 
1.3 
.9 
.2 

1.3 
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UN POINT 
DE FAIT K 

Prévisions par ADI Ltd. de 
la demande future en 
matière de terrains de 

camping au parc national 
de Fundy 

Ray Barton 

Situé sur la côte de la Baie de Fundy, le parc 
national de Fundy attire présentement environ 
31,000 groupes de campeurs. Mais quelle sera 
la demande de la part de ces derniers d'ici l'an 
2006? Parcs Canada devra-t-il compter sur 
plus de terrains avec services ou sans services 
pour répondre à cette demande? 

Plusieurs sources de données ont été 
consultées afin de répondre à ces questions pour 
le compte de Parcs Canada. L'Enquête sur 
l'équipement ménager de Statistique Canada, 
laquelle fournit des renseignements sur la 
possession de matériel de camping, selon la 
province et le groupe d'âge, a constitué une 
source-clé de données en la matière. 

Les grandes caractéristiques démographiques 
des campeurs ont été étudiées en vue de 
déterminer l'incidence qu'aura le vieillissement 
de la population sur la demande future en 
matière d'activités de camping. Des totalisations 
spéciales des taux de possession selon la région, 
le type de matériel et le groupe d'âge ont été 
effectuées par Statistique Canada. 

ADI s'est servie de ces taux pour prédire les 
taux de possession de matériel de camping pour 
les années 1996 et 2006, en se fondant sur le 
nombre de ménages prévus par groupe d'âge 
pour ces années. Ces données ont ensuite été 
pondérées en fonction du nombre de nuits-
groupe de campeurs, selon leur région d'origine, 
passées au parc national de Fundy, d'après les 
fiches d'inscription des terrains de camping. 

Cette analyse a permis d'en arriver à la 
conclusion que la demande générale pour ce 
parc devrait faire un bond de 15% entre 1987 et 
2006. Il existe cependant des écarts 
considérables quant aux taux prévus de 
possession des divers types d'équipement, le 
taux de possession de tentes devant augmenter 
de 4% et celui des roulottes et maisons 
motorisées de 30%. 

Compte tenu de cette éventualité, il faudra 
prévoir 96 emplacements additionnels dans le 
parc national dé Fundy d'ici l'an 2006. 
Envisageant une poussée en popularité des 
roulottes, maisons motorisées et camionnettes, 
on s'attend à ce que les terrains avec services 
fassent l'objet d'une plus forte demande. 

Source de données: 
Enquête sur l'équipement ménager, 1987, 
n° 64-202 au catalogue et totalisations 
spéciales. 

Ray Barton occupe un poste de conseil 
auprès d'ADI Ltd. à Ottawa. 
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TENDANCES 

Indice des prix des 
voyages, premier 
trimestre de 1988 

Jocelyn Lapierre 

Le début de l'année 1988 aura été clément 
pour le portefeuille des voyageurs. Le repli des 
prix des voyages enregistré durant le quatrième 
trimestre de 1987 s'est manifesté également au 
cours du premier trimestre de 1988. Selon 
l'indice des prix des voyages du premier 
trimestre, les prix ont chuté de 1.5% depuis le 
dernier trimestre de 1987. 

Cette diminution de l'indice des prix des 
voyages est imputable à une baisse du prix du 
transport interurbain (-9%) qui a plus que 
contrebalancé les augmentations enregistrées au 
titre des prix des aliments et des droits d'entrée 
aux spectacles. 

Par comparaison, les prix de l'ensemble des 
biens de consommation, tels que mesurés par 
l'indice des prix à la consommation, ont atteint 
141.4, ce qui représente une légère hausse par 
rapport au dernier trimestre de 1987. 

Comparativement à un an plus tôt, l'indice 
des prix des voyages a fait l'objet d'une hausse 
de 2%, tandis que celle de l'indice des prix à la 
consommation a été de 4%. Les augmentations 
des droits d'entrée à des spectacles, du coût 
d'hébergement et des frais d'utilisation de 
véhicules automobiles ont été les principaux 
facteurs de cet accroissement de l'indice des 
prix des voyages. Les prix des aliments ont 
affiché une augmentation de 2% par rapport à 
l'année précédente. Cependant, une chute de 
7% des prix du transport interurbain a réduit de 
façon marquée l'incidence de ces hausses 
annuelles sur la variation de l'indice des prix des 
voyages. 

Tableau 11 
L'indice des prix des voyages 
(non désaisonnalisés, 1981 = 1 

Composantes de l'IPV 

Transport interurbain 
Utilisation de véhicules automobiles 
Hébergement des voyageurs 
Aliments - total 
Droits d'entrée à des spectacles 
Indice des prix à la consommation 

Indice des prix des voyages 

et ses composantes 
00) 

Source: L'indice des prix à la consommation. 

Premier 
trimestre 

1988 

162.7 
141.6 
151.4 
133.8 
163.5 
141.4 

145.9 

Variation en 

Trimestre 
précédent 

-8.7 
-0.2 
-2.4 
0.9 
2.0 
0.8 

-1.5 

no 62-001 au catalogue. 

pourcentage 

Année 
précédente 

-6.6 
5.2 
5.6 
2.0 
8.3 
4.1 

2.4 

ENQUETE SUR LES VOYAGES DES CANADIENS - 1988 

Les voyages des Canadiens font à nouveau 
l'objet d'une enquête! 

Au cours de la troisième semaine d'avril, 
8,000 ménages de par le Canada (à l'exclusion 
des Territoires) ont été interrogés sur les voyages 
qu'ils avaient effectués durant les mois de 
janvier, février et mars. Voyez comment le profil 
des voyages intérieurs du premier trimestre de 
1988 se compare à celui de 1986 (dernière 

année à avoir fait l'objet d'une enquête), dans le 
prochain numéro d'Info-voyages. 

Tourisme Canada assure le parrainage de 
l'enquête de base, tandis que certaines 
provinces fournissent l'appui nécessaire pour 
que puisse être accrue la taille des échantillons. 
Des questionnaires visant les autres trimestres 
de 1988 seront remis à quelque 16,000 
ménages par trimestre. 
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2 INDICATEURS DE 
TOURISCOPE 
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VISITEURS AU CANADA 
Des États-Unis 

Visites d'une nuit et plus 
Par auto 

Des pays d'outre-mer 
Les cinq pays les plus populaires 

Royaume-Uni 
Japon 
Allemagne de l'Ouest 
France 
Italie 

CANADIENS À L'EXTÉRIEUR OU CANADA 
Aux États-Unis 

Visites d'une nuit et plus 
Par auto 

Outre-mer 

INDUSTRIE 
Trafic voyageurs aériens 
Trafic voyageurs aériens-km 
Trafic voyageurs par autocar(interurbain) 
Recettes des restaurants 

PRIX 
1981 =100 (non dés.) 

Indice des prix des voyages 
Indice des prix à la consommation 

Aliments achetés au restaurant 
Transport interurbain 
Essence 

ÉCONOMIQUE 
1981 =100 (dés.) 

Produit intérieur brut 
Divertissements et loisirs 
Hébergement et restauration 

Revenu personnel disponible par habitant 

TRAVAIL 
Population active (dés.) 

Chômeurs 
Personnes occupées 

Hébergement et restauration 

TAUX DE CHANGE 
En dollars canadiens: 

Dollar des États-Unis 
Livre sterling 
Yen du Japon 
Franc de France 
Mark de l'Allemagne 
Peso du Mexique 

(M) Millions. (T) Milliers. (dés.) désaisonnalisé. 

T 
T 
T 

T 

T 
T 
T 
T 
T 

T 
T 
T 
T 

T 
M 
T 
M 

M 
M 
M 

T 
T 
T 
T 

(...)n 

Premier 
trimestre 

1988 

5,595 
1,460 

909 

290 

44 
36 
27 
20 
10 

9,896 
2,649 
1,380 

924 

6,313 
13,064 
4,751 
3,422 

145.9 
141.4 
141.1 
162.7 
133.6 

388,723 
2,535 
8,652 

14,350 

13,322 
1,051 

12,271 
684 

1.2674 
2.2776 

0.009901 
0.7564 
0.2237 

0.000559 

'ayant pas lieu de figurer. 

Variation en pourcentage 

Trimestre 
précédent 

-19.0 
-24.9 
-30.6 

-22.5 

-36.2 
-10.0 
-15.6 
-23.1 
-28.6 

-1.7 
12.1 
-6.6 

84.8 

22.7 
33.4 
-4.4 
-5.8 

-1.5 
0.9 
1.2 

-8.7 
-3.9 

0.6 
3.7 
1.2 

-0.8 

0.7 
-3.2 
1.1 
0.6 

-3.3 
-1.0 
2.2 

-1.8 
-1.9 

-20.3 

Année 
précédente 

1.3 
5.9 
1.8 

31.8 

22.2 
56.5 
22.7 
25.0 
25.0 

11.4 
4.6 
6.6 
8.2 

7.2 
11.7 
-6.5 
14.6 

2.4 
4.1 
3.4 

-6.6 
5.3 

-5.3 
10.4 
13.3 

3.9 
2.4 

-57.7 
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